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"m.A'é.Je suis chose légère et vais de-flmiio en fleur." 4mie. Année.
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PETIT àtMINAIRE DE Q1J1ËI3C; 23 Juin, 1862.
No. 33

Lamort vient d'enlever un de cet
hoftrÉes dont le Canada dait -inscrire le
liOn' Parmi ceux de ses plus remarqiuablem
citoyens.

SM. Jean Holmes, prêtre du Séminai-
re de Québec, est décédé le 18 du courant,
à 9 hieurtes du matin, à l'Ancienrî
Lorstte où il s'était retiré depuis un a
et demil)pour sa santé.

Né à Windsor dans l'état de Vermout E.
3. de parons protestans le 7 Février 1799

il se destina d'abord à être ministre, nmais
étant venueni Canacta et ayant eu occa-
Sion de connaître la religicin Catholique,
ilse décida- à l'embras ser. TIl alla passer
deux ans au Collégo. de Montréal pour y
étudcier la philosophie.

Dés lors sa pikté Il'nclima vers l'état
Fecclésiastiquie. Il professa quelque Itemps
la Philosophie à Nicolet, puis étant ordon-
lié prêtre le 5 aôut 11823, il flt tSuecessive-
ltent vicaire de. Berthier [ districet de

1koutréal]1 et rn"io unaire des townships
de l'est où il avait a desservir une popula-
tilQi nombreusedisséinunéesusun immense
territoire. L'inttmpéxie des saisons;la diffi-
P-Qtét des chemins, mais surtout la chute
dansI une rivière couverte de glace à la
allite d'une course fatigante lui firent1
'3Oitracter des infirn ités qui aprèà, l'avoir
t9lirmenté pendant trente ans, viennent
d1e l.'enlever tout-à-coup. Obligé de laisser
1111 ministère trop péni ible poui ses forces
9PLisées à 28 ans, et ayant- lien. d'es-
P,,érer qu'une vie sédentaire rétablirait
'4 santé, il offrit ses services au Sémi-_
1)a're de Québec. Les directeurs decet-
4 maison lesi acceptèrent avec joie et

'ýrsune année. d'épreuves l'agrégè-
04eîi 1828, qui ,l'admirent comme

direc-teur l'année suivante.
.Dés% lors il commença à montrer sur

ntl' nouveau et plus vaste> théâtre les ta.
81t extraordinaiies,- dont la nature l'a

ý'i dou&. Professeur, il sut s'acquiérir
4'ýtime d.'4e isélèves pir sa. douceur,
%flPIme il les étonnait par. ses connaissan-

-?squi étaienit, on puri ie, univer-
fles ; histoire ancienne et moderne, Ian'

Res latine,« grecque et hébraïquë, phi-
4YO hie rntelectivelle et tnorale, physiqUe

t.chimie, mathématiques, astronomie

ne te es,çlivcrS;e.%bragches

y déploya ce jugement sûr, cette mémnoi-
re fidèle et tanace qu'on a toujours ad.
mirée en liii. Outre une hisiotre. du Cana-,

-encore maniiscrite,çt plusieurs traités
élémentaires qul'il a rédigé&. poux les clas-

se il a publié trois éditions d'un tett de
géographie qui peut être, régardé comme
e meilleur ouvrage, qui exiýtç en.ce .gen.-

re. Claire, méthodique- et parfaitement
daptée à l'intelligence et aux besoins: de

de lajetîness, ce livre - renferxie .e fruit
de longues et consciencieusmrecherches.
Aussi a-t.-ili été regardé purar s hommes
c ompétents comme- digpies. d'unefoi en-.
tiéte. Aux Etats-Unis, ce traité-a étý,t.ra-
duit en amglais et adop)té deAisý un boit
nombre d'établissements. >

Prédicateur éloquent, il a Tençi son
nm célèbre parmi tnute la popîiation

catholique de Québec qui se, pressait au
pied de la chaire pour l'entendre., Il-, ne
reste plus de lui que ses Conf&encs' de
N. D. de 'Québec au nombre. de six,
elles suffiront pour lui assurer ur4ç.plQce
distinguée.ý parmi lea oratouxs chrétiens e
les véritablaes philc*ophes.

Préfet des études du S émiuaire de Qué
bec, il a ren1du à cette- maison et à., tou 4ýle
pays d'àémineni services. IL a au imprimer
aux études ue direction solide et nouvel,
le, en rapport avec les nouveaux . besoins
de la société, tout en respectant le fond
d'une, méthode, fruit de l'expérience et des
siècles.

En 1836, il passa en Europe et en revin
au bout d'un an et demi aývec la plus belle
collection de minéraux que, possède 1
Can ada, avec des livres et des instrumen
de physique non seulement pour le Semi
faire i3e Québec, mais aussi ýpour les col
léges de Sainte-A.an., de Nicolet ,et d
Saint.Hyacinthe. il11-ava it aussi choisi
avec des peines - infinies, d'e xcellent
pwfesseurs pour les éqoles norffles -di

Bas-Canada, qui ont été obligés. de ailre
retowanei par :suite des changements CMu
sés-par les ttoubles de 1837 et lffl,.

Pour achever bon éloge, il restercfi4.
parler de ses vertus msardotalesde, ce. zÔ
le qui hâta la fîndesavip,çle cette4 spien'
e, ecelés astique, q4'jl ne, cessgit de. cul'
~iver au mileu. d. e1 uxitîruss

i>iupatimn, de cette piét4 tcle1 . ie

* éflétait dans ses ciscoîxîs, d .e cette scien-
e délicate jusqu'au scrupîyle ; mais c-

cupons-nous de ce qui feya le plJus bel
S ornerrent. de sa couronne dans l'éterni-ý
- té. Puisque l'adversité et la douleur sent
>nn feu qui éprouve les âmues justes comn-

me un metal précieuxie venerable prêtre
*lue nous regret tons aujourd'hui aura pli
présenter au tribunal du souverainjuge
trente années de douilenrs coi inuelles et
tbnjours croiçasntesî, supportées, noua ne di-
rons pas seulement wV.ec patience maib
avec uiiie cal me résignrati on et un coutagor
qui laissait à son esprit la lucidité et lu

fhrce nécesvaires pour vaquer à ses occu.
pgtions. Ce long et cruel martyre, il eti
parlait rarement et toujours avec des ter-'mes pleins de la plus complète résignatio4i
à la. volonté de Dieu et d'espoir d'en rece
voir la récompense.

-Obligé depuis bientôt quatre ans de se
retirer à la campagne, il asseya de réta-
blir ses forces à iaMalbaie, puis à l'île aux
Qoucfres et à Lorette. Mais aucun 'lieit
ue lui offrait. ces adoucissements qu'il ne
cherchait que pour être en étât de ser-
vir, encore mieux la religion.

,Depuis plusieurs jeurs il paîaissait plus
pâle qu'à l'ordinaire, un commencement
de fièvre lui causait une soif ardente et
une grande faiblesse. Néanmoins il sortait
tousles jours polir prendre l'air et rien
n'indiquait une mort prochaine. La 18 juin
au matin, il se fit apporter son déjeuner
à l'ordinaire , mais contre sa coutume, il
n'appela point son. domestique pour rerm-

rter la vaisselle. Celui-ci s'en inquiiéta
et a yant f 1rappé à la porte n'entendit qu'un
gémissement faible et sourd. Ayant ouvert
la porte, il le trouva gisant à terre dans le.

ture d'un homme tomb,é on défaillancç,
étant à génoux, une main sur le front et
!autre appuyée par terre. On le rorta
ans son lit et on essaya de le ranimer

udant ýqu'on allait cherce r M. le cuxé
ulieil qui adrninistr% luti derniers sacre-
é'mts sous condition. On tioitva sur sa

able -les commencements d'une., 'étte
adressée à son médecin , dont les derniers
mots étaient encore tout -ffais et un petit
im'mÔîire daté-du jour même, pour -de-
i ,nader quelques ,trticles"-édont' i avait
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Cette a*utt, q.î1'iJiuole paroMisse avoiri
4-té subite et caiîsûe par une couigesti-
Dit uérèbnat< prid.iite Pir !a olîaloîrdcs
derniurs lu4irs est bien loin d'avoir été
Imuprévuie pot ce digne 11rütre. Depuigs
longemp's il avait nis ordre à ses af.
faires tempWorelles et la sérénité avec la-
<litîcla il parlaîit dcpîîîs queOlqueis scna1a-
aie% dec et évènement qu'il piraissait
pressentir peulvenit tionis faîire juger que
s:t mîort n'a été que la fils d'un cruel
martyr et le p i.ssagt' à uin bonheur éter-

M1. luliflts lirtr.nttit à la société
des trois messes et à la cong-régation du
Petit Séminaire îla Qttùbee.

< .rsan, et liz.c olitnj i,,u 1 Vbi

Quiozc 2 .lîiî, 852.

Nnu,~ avnn% cru devoir reprndntire Iliiflicle nicyn.
I..tiItt qui s p~arti aur les journaux. L'Abeille doit
cooserrer le sout cuit de tout ce qui nous tnucbe de
prèi et Nlir. Isolirs a un droit particulier à un
regrets commne à uns souvenirs

sou% %joutctôttl quea ses restes 8mortuls ont été
trxnspiorth3, dimaunche 3zur à 5 lheurt', dalla la chu-

plue,u criprésecte d'un bon nombre de personnes, Pt
qtite Il.ttice des moots a été esuite récité. Les funé-
roiesc oct cu lieu lundi, liu milieu d'un grand con-
cours de Metsseurs du clergé ci dianciens élèves du
Séminaire, accouru pour payer une dette de recon-
ru t5,atsrc-

You% devons ajoiîtcrau deuil îîue nous cauise t mort
de 'N llolmes, celui de NI. Edouard Marîineau prêtre,
muissionnaire à la Grande Rivière, district de Gaspé,
où il est décédé le Il de Juin. Ce monsieur naquit il
St. M'iiciel. Après avoir fait à rqienlet tit brillant
cours d'études et une partie de sa théologie, il vint
achever son Grand-Sémiuaire à Quéibec, OÙ il fut
maitre de salit pendant une année. Après un au et
demi de vicarîst,ii fut envoyé msissionn'aire à la G rail.
de Rtivière, district dle Gaspé, OÙ il vient de mou-
rir victime d'un accident. Il était occupéê à ronsi-
dérer les travau. d'uni- élise qu'il lésait bàtir
lasqu'ilne pîile dle planches d. atillde .1 cette bàîttsa
vint I'écriser soust Sa cles Il apî.artmuait à la rais-
ai: ecteésiaselque de St Micbtel et a l'associUtioo de.
messes des prêtres défunts.

Nons sommes bient fchès de nie Pouvoir
pniblier auijourd'huni lit relation dit vo-
Yage de nos confrères. Le désir que
nous aiiriones de le faire, et la liàte avec
laqtlel!e ellc est attendue des lecteurs, ne
Tions pt>rmettiait pas d'en diffièrer la pi:.
blication lin instant, si le défaut de temps
et surtout de ctrractres ne nous y obli-
geait pas. -Nouis liii consacrerons la se-
mirie prochaine presque tontes les colon-

ncs de l'Abcille. Nos confrères, nous
l'es-pérons, lie nous saliront pas mauvais
gré, d'un délai qu'il ne ntous est pas
possihle d'éviter.

Nous taon, sommes laissié,, lecteurs, Vautrejorn
miliÈ:l des ê,no!,neas dejmie qué nous causait il= .:
de sana coafràrcs.

Nntîre!tsnp. d' a prenuèrc, onirciIe4

ljeviait être empreinte de cette légère fioa-
Leuir qîî'iîîspirc touîjours l'imuissanxce que
l'on, sont do pouvoir cxpximer toute l'a-
bondanace de ses scatirmens. Mahis peut-à.
peul lazotersation s'animie et chacun à

cotiîr ouvert fait cornaltro de son mieux
sa juic et son bonheur.

Biientôt liste attire pensée réclame notre
attenîtion ; ou1 plutôt la religion, qui purifie
etsanctifia toits les soîîiiîns, nouns in-
vite à rendre toits ensemble gracis à ce-
liii dans la nmain divine a protégé jutsqu'ici
nos frères dans leur 'voyage et nous a
permis do les voir arriver ait milieu de
lions sains et saufis. Nons lious réunissons,
toits dans la chiapehla potur y dire le Tk'Dei&ztý
'Sans doute elles darent être nrèab le~
'à Dieui ces actions de grâces qui pQr-
talent du coeur de quatre cents élèvec.

'Coon ntus en une même inIi aîx!
pieds de Jésus, Marie et Josepli.

I. cloche nous appesla bientôt ait ré-
fectoiie. D'lin côté des tables prirent pla-,
ce nos ijouveaîix confrères, et de l'autre
les éléves de Qt:élec. Ce simple ara-.
gînent nous rappaiit de bien dotix soit-
venlrs;car c'est ainsi qu'à pareille épo-
que à quelquies jours près, nous étions
disposés, t'aut dernier, atutouîr des tabls
[hospitalières de St. Hlyacinthe. Après le
souper lcs grands et les petits se reti-
récenut dans leurs cours respectives.

Tqutte gêne et rtirte contrainte avaient,
cessé. Une douce familiarité en avait
pris la place. Pendant que quelques
tins, amis de la pelote la faisaient voler
d.-ns 1'esîsac3- oit bondir sur le pavé, d'aut-
tres se promenaient en conversant tigré-
ablemient-

La rèctéation nons parut aussi courte
qu'elle avait été agréable. Vers ]suit lieu-
res, nous nous rendimes teins aiu salut du
Jutbilé, à la cathédrale. La prière fut dite
dane notre chapelle de la Ocngrég,,atioii,

dè~s que notus fMes revenus dtu salnt et
('tît immédiatement suivie du coucher. Il
W'est pus besoin d.» dire combien il était
beau de v'ox les élèves de deux commis-
natîtés n'en formant plus qu'une s-ulc,
prosternés ensemble devant l'autel de iNai-
rie. Ah! sans doute que cette bonne nmé-
re aura exaucé les demandes de ses nou-
veau% enfants que nous avons vus devant
con autel, si recuieillis!
la nuit qui fuit assez frtdohe nous per-

mit à tous de bien reposer; ce qui était
uiront nécessaire à nos confrères de St,

Hyacinthe dont la fatigue, avait indispo.
sé quelques uns, Pouîr nous, dès 4 heuret

u -matin, nous étions aux volets de noS
fenêtres pour y interroger le ciel et vois
quel temps nous allions avoir. Si je ne
craignais de nualédifier, je dirais r--e
que le grand silence reçut quelques attein
tes en pluas d'un endroit du dortoir. Mai,

malheuresenient la temps présentatit une
alilmreie tissez pets rassurauitcl étuit
entièrement colt vert.

Chacun cepetidut ne s'en liMa pas
moins do faire sa toilette potit se scin-
drr à lat mille, d'où après avoir saluié
nos amnis et fait la prière, nous allâmes
à la mess. Elle fuitdite îir Mr. le Stupéi.
rieur tle Sr. Hlyacintheo, et servie part un
élèvede ce collè~georC un t ttre de Québec.
L.e ciel veiulait aamter ait p'nisir dont

noisjoissonsej, clii d'neagréuablo
surprise. la mnesse alliiit achever, lorsque
toîit-i.e.îup le soleil b>rille à nos yeux d'une
belle et vive lumière. Nos vSeux étaient
encore tine fois eNaucés; nous avions lin
beait jour.
Nus primes pîromptement le déjctAneret
nous partîmes îîresuîu'auissitôt pour M"aize-
rets. Conirn n ious étions près de 4.00
et qieiiatis nie nînreluins que licux à
deux, la file qite noas faisions était d'une
longueur vraiment prodigieuse Lai con-
vers:tt:oiî,ces airs de musique et quelquecs
chansons égayèrent la route. Après que
nous eûmes penduant quelqune temps c.xa-
lisité ce lion (le nos congés, tiens lpa-s,înes
toits sur P'ile que lormne l'tn.Les deux
Cotnuiaitè $s t rangèrent séliîarénîent
et lin de nos confrères de Quîébec adressa
uix élèves de St. Hyacinthe le disrouirs
suivant-
Messieurs et bien aimés confrères.

Lorsqu'il sait dc donner lit,. nom 110tu-
veau à ce modeste lieu de nos congés, il
y eut 1arMi nons u11e longue contesta-
~tion, dots t -.ocis avez, sanîs doute, ena con-
naissance ait moyen de l'Alleille.

Aîîjoiird'lîîi, s'agit-il de nommer cette
le qui lie lc'st pais encore, i la pîremière
proposition, qui a éte faite ces jouirs der-
Diois, de l'appeler l'île St. Hyaicinthe,
toits sont tombés d'accord, parceqii'aîetun
nom nie réveille cii notus de pinîs doux

Deptuis longtenai's, M. M. et bien aimés
confières, nous avons le dessejin d1elever
ltui Muntment à 51gr. (le Laval, foudateur
[dî Séminaire de Quéêbec. Ja reconnais-
~sance nous en faisait tiai devoir, et le res-
hueet avec lequel nons savons que votas
[prononcez le nom du bienfaisant Giroîtard,
Ifondatur de S. Hyacinthe, nons assure

doux et dejuste dans notre dessein.
Les circonstances qîi nus ont fait rclar-

der jusqu'à présent la réalisationu de cette
pensée, notu fournissent utn avantage que
nons n'aurions peut-étre pospi: obtenir.

Puisqu'entre amis, tout doit être cr-
muns, (vous nous on avez donné l'exemp 1
en 184.5, lorsque vous vouilûtes bien pr
rager nos calamités), nus avons résolu J]e
placer ce monument au milieu de cette le,
à et endroit ménus, et d'y graver dcains-



criptions, doni Valisie rappelîcta les noms Les visiteurs des £pluisies d'Ab)ntitiu é- leuirs stlpàtieur» et les nôbtres, et lin pitax
des Lavai et Jem~ Ge.ruîîard, et l'autre la tant da retour, nos confrârés da St. liya- recueillemecnt qui nits a sans cesseédi-
date tie la généreuîse houspitalié ue vou citîthe prirent lin mnoment congé tc inous liés dans tous les ceicrcics reliGieux que

nou aCoréto laitpasé,etle ou oùilpolir -aller re-cvt la bénédictioon deoS nous avons faits avec eux.
nos ccrdte laî asé,etlejor ù lGrâco Monseigneur l'Archevêque de Qulé. >0Z_nous est perm is de vous témoigner, quoi- bee ColtttpoSnAncr Eunori-cnow.

gîte bien faiblcmcent, notre profonîd. et La 3oip vinit nous remettre si peus des A bord de lEuropa ( ]nt. N. Zo 37ilincèrc re connatiissance. latiglit-* dut oecil nous obligeant à nlou tong 0. 182']J 27 ratîî1852.reposer queliques inslun ts. C'était le der- r. le Rédlact-ir. Je miiis îmrti di-
Cetto ~ ~ ~ ~ ~ ~~~i iP aêr îlîî,dsoms> ur repas que) nous faisions ensemble New York sans avoir rempli la paumes-seront plantés, uin jardinî de fleurs y cris sette seuile pensée cuit été cripablit du lY e qeiivu vsfied os~r

bauimera l'air de prarfumns, et couvrira, lu rendre moisis gai que les autres; lisait de cette ville - le temps nain nuié pouir
terie du roses qtîe nus cueillerons &avec chacun s'efforça d'(tioigiier toute idée cela. Quoique je ne puisse pais vous eii-
un double plaisir. (le tristesse, (laits un temps oùI la joie et voyer d'ici cette correspoiiuatice, je suis

Ain3i M. M. et bien unités confrércs, cc le plaisir devaietît seuls régner star tousa bienî %ûr que volts nie serez pMs lâché de
jour auuls atcedj ebe oxles visages8. connaitre quelles sont mesà inipressions

auqel e rttahe éjàde leu do.~ Une demi-heure uprès !e souper coin. actuelles. Elles 5e sentironît probable-
souvenirs, renfermnt désormais uit puis- mença uile soir.ce musliale qui se p~ro nient de certain niai dont je nie suis rL
satit attrait de plus. Nous n'y vieildrons ligauq'or<<ixeus.Ar. nîllicti encoru excluî p, Inulgie é ait 1jours (le la
lias seulenmeni pour y ré -réer nos Corps par de nos3 Chants et (u nos airs ls pinsjoyu;îx, phi bll traîveisée qui be soit vue, ,

l'exercice, nous ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~îuîvei y rivribd uirs iid ocnrrsnrtaqeqe i-ansc et u iiielititre à votre in-l'esncic, nos ytroîvcrous qîoî r oies de félieitationi et d*adietix à nos bois~ diligence, dont j'ai gvraîdeînent besoinî.
soisier îîos âmles et nos CSeurs. amis. Des adieux! liélas !si-tôt ! oui, il fiuni Nous sommes liartis (le Montréal luin-

Dèsque ce discours rat prononcé, Mr. diru les qutsitter leîuîin.i ]l le 17 <lit couritnt, à 9 heures priécises3
AýduîIIàie T.tcqties,Z-]l%%e de St. Hlyacinthte Lelnean'ord éat lfsi A. Mu. ïNous pensions n'ere ttritts q u'un
dont i1os lecteurs Otît utL apprécier Plus lit pluie aveIrse aeomilngîîée d'ui fort illsbtî i la rii'arme, mois ce. <irr*î nié-
d'une fois la capacité, y réponîdit par uni dent ne od-lest pos o 1rêe ePi. nie les hîc-uircvs de départ chu iîgenieîît, etclatit~~~~~ iescisoéctpa.oins à î>artr il rions, falluit attendre juisqu'à 3 lielîrea!iinf.rovisatioii p'eitîc de cette chluur et coul(- ilsl'avaient résolu. Dès que lit 'le l'après mîidi. C'était aile aventurc
decetl à-p~ropos que ties bel les eorresî:oait!aîi. umesse, qlui fait dite isîgr M. le vi'-u;.dont le lîuà'îîaî nu, que uiceus pnriilfu.%
cesavi'c l'Abeille olit si souveint dér'loyés. reur titi sèinitnite cle Qttéhee, fut tîie- tine route lin lieui plus èuauieuftli<jue et

No.îs restâmecs à Mtaizete's encore vi'é,, ils allèrent à lit hâte prendre letîrdé- pea~t-ùtte pbis <ircctc.jeûner~, allande le fatire duirer le nioius pas. Aurivés P oî oint, où le dourtiiicrquelques instants, pendant lesquel-4 no;si us comimencûrent les jîréj îrdt ifs 1,1coutrrères tiaoitèient sur la p!ate-fo-iîie t sîbl-rr et is adex.visupraaorem or
titi jeu (le >nv'ac ; puis nîous nuts cispres- 0 tl1 rpCtetls ant qui, ave oel. lecneud o al s osqltàl
situées de gagner te quai le plus voisîin lré liait dernier à St. Hyacinthîe, avez lecars pour pîrendre imméèdiatemient !o
ou nuits attenîdait le Lord Sydenhiam poir été les plus î>ettîîx die notre vie ! Mais, siceîinibotBz4riregict. C'est tintrès-bouti
nous tran.çlioter àla cliâte Moîitmoren- vains désirs! le temps semible pîrécipites vasciîuu, où loîî c*st très-bien, mais où je
cy. Les ris, les jeux, le chaint se par »îrs'bletipteme marc e iCcoliscihleraisde mai].er qu'auitanlt qu'on)

les quelqe hetres que dlura Déjà il ai n<us reste plîuîs de nos nits gte tirait uin tius]ete u u.iiiux %appétit. cair autrement
celte promenadie. Nons ne parlerons ra IL souvenir de leur visite; hîeureuix ceux si yu sae mirpasà beaucoup tro ler.a
de l'as;pect assez agréable que nous pué- d'entre nous qui ont plt les accompagner CLaînitlseî class tot parul lacigt~ur
sentait dVilla côté, Bealîpont et sgranîde juisquî'au quai et jouir qjuelquies moînensCapan astuee uiier
églse d_ p'url ont-Lv tSi eluts de leuir présence ! Ils sont Innuis; Nous fûmes surpris à notre réveil de.
vil!age,ct tout devanît nuits, l'ile d'Orlé- puisse du moinis la 1,ratection de Marie les nous trouver dans un espace resserré qlu

ans qui senihile s'avancer eonipe polir re- accompagner jusqlu'à lvtur retour ait foyer souvent n'a guère plus d'unt allient de Ian-
gard( rQuehîec; quelqui'unî cle mes conîfrères collégia!l; nos vSeux et os prières les ac- geuIr. C'est ecriore le loc Champlain,
aient. pleut-être à raconter ses stupres- cunxnrît nis corsidéraiilement réduit datis ses

yoî l vog ;e iilssdocet eisemble qu'il soit dans l'ordic dela proporiunis; les rivc.s de ctte I;rtic dit
tiche qu'il remplhira beauicoutp mieux que Providence que lit joci la plus grande de late sont îur.scz (scarpcês, I1ttorr.ýqiOs,
nous no p.ourriolis le faire iîouis-mL'mes. le moun soit bientôt suivie de. dotîluir plresqulte sOtl%:gc s, vcc (le rres habîita-
Nus dirons seuulemnt qu'aptés avoir, oit de c'riîîtc. Queclquies heures après le tîoîs. Alrsmledbtsnu riâr
pendant unle ]lettre à petsiaprès, .visité 1-1 départ <le nos amis, le vent chîangea, tout à l'emlmrquîtclé.re dui rilu min de fer qui

diteetle "stsnoulis qui sont aut à couîp et cii peuts de temps devint d'une, conduit de '%Vliitelizill à 'ro(y.
pied, nouts repaýrtimies poirQuîêb)ccoù nious violence extrème;clans l'nprès-midi nous Le pays <lte traverse le chemin Cst
Mines bien aises <leprendre qis-2lquie repos, appîlmnes plisiefl accidents arrivés roui entrecoup'é de ei:'uix qui souit eînî'lo-

unpu ftgésgt nusétostotsur coup à diverses emibarcat ions autoîîrde yés pour le ti-an.sport dfs mr ircs
N'outblionis lias irA le tributt de reconnais - Qutéec. Jugez, chers lecteurs, quelles Deux ehievatux sur alieC <Ut-s rives n tai--nt,
sotîce qite nîous devons à M. Blernard, cas- ont dû être: nos mortelles inquiétudcs ait moyen d'une longtie corde, des bateaux

îé c Bnuion, ptinlarécptin r.icieui- ers penîsant qtue rves frères étaient ns- plats, longs i t ttrouts, avec une vitcçsse.
se quî'il avait préparée à nos confrères sur si expoîsés à cette furieuse tempête ! Ah I denviron, une bielle à l'heure. C'était
lequai du Sault Montmnorency. Mâ. Hall, Marie étoile de la mer, liriez pou r nouis !poutrtant là P'uniqtuc mroyen de trnsrort
pýropiriétaire des moulins,vouudra bien axis- liriez politr eux! eucoservez-îous ces frères qu'eussent, les voyageuirs avcnt l'intre-
si agréer nos plus 'sincères remsereiments que niouts avons vuis si recuieillis aux duietion des chemins de fer. Vou s vots
pouir souîtes les facilités qui:il nous a gêné- pieds de vos autels ! conservez lespoir imaginez saus p2itie le résuiltat de la
reuiseunent accordées. de la religion et de la atrie ! comparaison que nous faisions naturel-

L'après-midi fuait, occupée par deux pro- Nos voeux fuirent exauices. Nons np. lenient, en ayant soi.s It s yeux les deux
meitades, l'une à la citadelle dont nons 'prîmes le lendemain que, le &te. HrZên' manières de voyager. La cuntlï<e est
visitâmeCs aussi l'arsenal, et l'auutre aux était arrivé sans accideint aux Trois-Ri- mareagettze e. en gcnéral a 'tr chitîf
Plaines d'Abraham. Celle-ci qutehqu'at- viéres ait milieu de la nuit et que le vent aspect. On rencontre, à peus prés à ini-
trayante qu'elle lût var les souvenirs que ne le retarderait plns dans sa marche. chemin, Sainato.ra qui n'est Éri aultre
ces lieux rappellent, nse plat étte entreprise; Pendant toust le temps quu'il nous a été chose ilu'un joli village.
que pair lin certatin nombre des élèves, donné de passer avec nos aimables hîôtes À Troy la scène change: à on Jas-
les autreg à qui la fatigue rie permit pas nous n'avons cessé d'admises- cn it~ des gcr par ce que I'en. ani vul, c'cs-t unie b'1
de la faire, se rendireint ait Séminaire ici, mannièreA faceiles et pleines d'afitbilité le ville à rues larges f t gênéraIkraciit
le temps ne fuît pas encore perdut, des chan- uate agréable gaieté, unrf. politesse eNgutise,borées d'une double rangéeci',irbres. 'De
sons, des historiettes vinrent eni égayer uie d.àlieats extrême dans touts leuiialTroy à Ncw-York il y a 50 Flles. que
les instants. . rappoitb, -un profbnd res1ect pour tous 1yo peut faire rar eani ouif par 'terre



Nous primecs cette dernière voie commîe
pitis expéditive. Dit reste, le chemin de
fer î'ôhwantit la rivière Hutdson, ol: y jouit

vnnîiiicllei 'uîne % tic superbe.Le traý
it entre Tîî'v et New-X'ori lult fait çil
5~ lîîru 125 minulte%, malgré lige Vilng
tainl l :rê ' il (ln e Ces% arrêts nous
î'crîit îlo eg)isiktécer Ilu ville d'AI)iway]
quii se tii>iivC sur la rive. opposée (le,
Il ud.woa. El le nious 1î4rrt très-beue e~

tyès iie situéve. car elle est bâXtit. sur nu%
torra:in cil amxphithéâtre et la vule mir

prmn touis lu$ points doit %'y étentite
lin loiti.

Coaiar.i nons net qsomnuis las restésinOi

peul vule y.ss cependiiant pour ite ucqu' il
>'y truve uni grntil uîou1.l ide très% locaux
édifices, ua qu'eu gélieral les maisonots y
sont moinis bieni bâisu' à Molitre:l ; le
<:liiiex Brouadwarv, sosce yappoît, nie
vaut pas, ce Semble, la rite Notre-Dame :
(,n y voit h)e-.uîeilliui Itic brique . Dit rîes-
te, e'cbt iîîîe ville très grande etil. iutîa-
bîîenett lien sil'tée peur Il, commerce,
put iq1i"v'ele estL ''mi I Orée d 'ilit (le toits
eûtes. Awzssi ci, it't-st puis ee qîli', 1 y a dii1
nîloi'îs brut ià. voir q1le le grand I.Onilbre
(le vai.SseauIx de tutes sortes qui se croi-
s;ent conîtinuiellement et dans t<î.tes les
irîect ions. ïMu 1'j'oubliais de partir.

Mercredi, le 19 (le ce mois. a midi
précis, lErpaqltaîtt l'Amérique at
lbruit dla canon, ac luls de 1120 pas-

sug..ers dP prcsqîtc toutes les tintions; on
s"i seriit crut à la tour doe Babel. JuIs-

qu' présent la traxeursée a été très-liel-
le; beaui tenîlîs ct peint do vent ; notre
--aisscau oseille par putre ceremlonie. Ce-

1 iutidaiît il în'.î l:îliii lsa r tribut a la
iier et êt ra iîmîlade iisq*.i anîiudm ; les
deuX joî.rs %c.îitss sont assez bien

passs, misuîiuîid'lui e nl'Ust pas fa-
:Iticiixet si lerui MuIet u tt J'ai

le oennsseruiîtsd'unie rechmte. Mr.
le. 5Znjerieîî, tienit tornie nt se. 'nuquie de
1110.

~ois ètes sans dlotu cuniux (le savoir
* oumuuîciî.t nouis Sommues logés et quelle
-tic 'oa mnit, ici. Le voici en peu (le
Iiits. Dan-, cus stearuboats lfs cabin0s (les
îîss;aLers sent toutes sous le p'ont et nie
sujiat éclurieus daîns le jotur qule par des
prismes trianguinires de verre dépoli qui
ýe trouvent dans le pont même. Cîta-
*1tile de ces cabines renferme deux lits
l'îîui aui %dc,-sts tic raltture. Elles ont ton-
tes à peui près huit pieds do hauteujrsuir
-,,pt de loaigictit, la largeur vaîîe depuis
six jusqu'à dix piedls. On y trouve 'poar

deux lavenlaîns et unie lampe. Ellesç sont
u'ailIenIrý très propýres et anqto J-

t<d>lesç. Ces cmîbites sont séparéos par des

albées, à peu près comme le3 ballcs dansil
les églises.

Des salons d'unîe vitigtaine de pied
carrés servenît aux réunions jiart icîles des
passage rs, surltut lorsquîi la temps irst
mauvais. Sut ln pont est lin vsesl
tout brillant d'or et veiiti ; c'est )à que
se p)rceet les repas et que l'onî trotuve
toujours lune société nombîreuse. Ont y
voit %Ile biliothèf.que à Ilusage (les puis-
sargers ; il n'Y fauit pas chercher la Somuzmce
(le Si. y/lonias, nion pîlus que les <navres

île f ajlace. C'est sur ce Sallon (Iue l'et)
se tient le plus souvenît lorsqu'il fait beau,
attendîanît ai ce impatiences que quî.lque
chose viennue intcrtonîpre li nîoitoine titi
sI.eet.Iele qiiîoîî a sotus 'es Yeutx. UnI
v'uisseatI 'à .5 à ; )tles excite iii uIntérêt
dont -oit$n'av ez pas 'îeet S'il passc:
IlîSsvzpré pour (Iji*l puisse le héler, il
n'en% fat pas d'avantage lotir taire mniter
toits les passagers sur le pont.

Laî vie q1ue lon1 mène à bord dle ees,
Vaisseaux n'cst pas celle des allacluorêtes
îleI' la Tlite. Il y a quatre reins dc

régle et uit <le pilus pour ceux rjiîi l'exi-
gelit. C'es*t à huit lieurs et demuie que
'coiiiietie celle série par le lejeuiner.
'A ce riîîas, str tit10 seule table ( et il yý
ci) a1 dl:ý dan.s le salon ) on a Compté jus-
qu 'à di\ plats îlfttlenîts de viande,,
et de poissulis. i\lnlgrô ectte pîrofuiîson,

dles licszt-ers triai. e nt le iiîtyt:n (le er'~t
pscontents et dl'es igee quelque chose de

titlir A mîii est le . .. cest lui dé-
jemîner ot la soupe remplace le café. Mais
ivoiel le toi dles relias : à 1. lits, est le uiner,
qui ie dure guère tl*tiiî heure et dlemie'
'et quelquelihis plus. Ce sont d'abordl deuix
oms trois soupes îia-Crelitcs, puis titi se rvice
comtpsé (le7 à S mets pour clinque tble'
pis un autre composé d'uttn bien Plus
ginlid nombre encore, pais enicore un tit-
tre comLiCs.é de Ur,%tres, pâtés, gélues ,&
plus catin out enlèýve les nappes.

*Visus croyezt titec'est fiani : pa (lit tout.'
Les tables se couvrent maninteniant <le friu it
(le tonltessarCtes, ct la~j!pr cusgr
'de S'eil donîner etieote pendanit aine bottue.
demie heure. Joignez i cela, p~our ll',-
sieuirs ,lne bouteille (le vin et vouts auirez
l'idée d'uni repas complet. A 7 lieureS
vient le thé : on y sert point île viandes!
Cliaudes, nis assez d'autre chouse Culx! il-
dtuit pour satisfair, lin furieux appetit.

A 10 heures enfla, le souper qui 71csl eci
rdl lse compose seulemlent ties mêts'i

que chacun deniandle;niais, comme plu '
sicars, en donnant leurs ordtes, otiblionti

qu'ils ont ditié, il en résulte que le soupor
'ressemble pas mal ait diner. Ehi bien!]
qu'en dites-toits? Vouls voyez qule, poli
aller en Angleterre, on ne prenîd pas laJ
voie qui conduit ait plus liaut des cieux
il est vraiment étonnant quei, dans ,unj

auissi petit espace qupe la cutisinue d'unt
,tcairibont, l'on punisse préparer à la fois titi
nomîbre aussi prodiieux îlectmcts îlîhl'ei

Mtais cil voili assez sutr cette matière.
Jle vous écrierai île Liverpool, l'aurai alors
à vous de,'s requelque chose de !)Ille
itéressant.

T'out à vous,
Ir. E. il.

Bermuîgiau,31 mai 185C.
Mr. le Réd.icetur,-Noais sommes rirri-

Vés hlier, duuatir.he -à Liverpool vers G
lhgeures <itt soir, aprèsiei traversée sul-
ptrht<, quii n'a dunré que Il joiurs. Depuis la
date dc ta i pr1'unièrc lettre, le v'ent quoi-
que pirii fort, ions a été généralement con-
tritire, et le roulis qui e i a été l'eflýt, nî'a
obligé, cormme je m'y attendiais, de re-
lirptnîlro le lit. ]ri somniej'ai été nmaladle
plus5 (le six jours. Auissi est-ce avec tin
Inidicibule laisir que, sainedi , danîs lar
mlidli, j'ai aperçu les eûtes île 1 rlide, et
avec titi plus -rand enîcore (pIe je tule auis
vu lior-, <le Lîverjioc I. Bieil uu'arrives
assez i bonne heure, itous Wîavons îî. dé-
barqîter qie tresý tard, g)i aoc a l'uitnuuable
v site île M M. les; dltin icis qui ont visité
len nalles de toits les paissagers pouri voir
si elle-; net contenaient pais iltichl Wiart ici(-
,de contrebande. Commi ohi .1 u tait
nao" <nrit, j'étii-, bien ài1 .s end'lur
paticintilent ltiu les autres inicotîvéemen-Is
dut voyage, <plli Ile para issaitellt bieni legers
cii coinparaisoai de e lkui-la.

Liverp'ool ii'est ertaiienet pias une
belle ville: presque toits les édifices, niai-
sons, lsns iangards ct-e. sonît ei bratiet
rotîýP noireie ir la f cc , eli donine

à tolte la ville titi air soilbte ut tacl appa-
renceý ltiîgîîltre. Il y a pouîrtant îles rites
bordées deý zipelbes vmî.gzins et unt cer-
tain nomrri e tî-liax édifices.

Ce mtinu, nlous auv( as fait tit tour île
voititro le lulîg des princtipaux docks.

C'est titi reende quais lirges et soliduis
formiant par leuir réiunion, îlrs espaces, car-
rés llus oit moinis grands qu'on ouvre
quand la marée est liantte Les -tisseatix

!Y sonît toujou rs ài flot et cii mêmie temups,
1toujours a labri des tempêtes. De plus

ýce -système qui multiplie 'les quais, renîd
facile le eharrgemneit simutltanté d'uin îomn-
'lre cmIsidé,rable dle vaiissealtx. 1'lusictirs
ýde ers qupais sont devenuts de véritables
'ruies biordées de miaisons ctstirtoittde hian-
gards ; aussi est-e quelque chose d'assez
joli, quand on arrive, que d'apercevoir,
derriè-re detux oit trois rangées d'éîhifiees,.
iune forêt du mâts arrangés symétrique-_
ment et qui semblenit entourés de nia-
nière J tie pouvoir plns sortir de l'endroit
ou ils se trouivent.

'Pouit à vous,
T. E. Il.


